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454 ARCHIVES PARLEMENTAIRES - CONVENTION NATIONALE 

les plus parlants viennent aujourd’huy à l’appui 
de notre assertion. Sur 17 ci-devant cures que 
renfermoit notre arrondissement, il n’y en a pas 
aujourd’huy une seule qui soit de service. Les 
prêtres qui y étoient employés sont venus dépo¬ ser entre nos mains les titres que la superstition 
leur avoit départis. Il nous ont déclaré qu’ils 
n’en vouloient d’autres à l’avenir que celui de 
citoyen. Le peuple a vu leur conduite avec 
satisfaction : il a applaudi avec transport à la 
fermeture des églises où sa pieuse crédulité 
avoit été tant de fois dupe du charlatisme 
sacerdotal. Il accourt aujourd’hui en foule au 
temple de la Raison. C’est là que son esprit, 
nourri de vérités utiles, apprend chaque jour 
à connaître le vide de tout ce que lui avoient 
dit jusqu’ici ses faiseurs de prônes. Si partout 
la raison fait les mêmes progrès, point de doute 
que sous très peu de jours, son culte ne soit le seul connu dans toute l’étendue de la 
République. 

Nous fîmes décadi dernier l’inauguration des 
bustes de Brutus, Marat et Lepeletier. La fête 
fut des plus intéressantes, et nous pouvons dire 
avec vérité qu’il n’y eut pas un seul de nos 
concitoyens qui n’y prit une part active. Quatre 
ci-devant prêtres portoient le buste de Marat. 
La philosophie voyoit avec complaisance l’image 
d’un martyr de la Liberté présentée à la véné¬ 
ration publique, par les mêmes mains qui pro-
menoient autrefois les prétendus restes de cer¬ 
tains personnages sanctifiés à Rome et dont le moindre vice a été de se montrer constamment 
mutile à leurs semblables. 

Nous vous enverrons incessamment l’argen¬ 
terie que nous allons retirer de nos ci-devant 
églises. Nous espérons qu’elle s’élèvera au moins à 100 marcs. S. et F. •» 

Rivière (maire), Roscus (off mun.), Mîre 
(off. mun.), Lespinasse (off. mun.), Massip 
(off. mun.), J. Curimont (off. mun.). 
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Les administrateurs du district de Toul, dé¬ partement de la Meurthe, félicitent la Conven¬ tion sur son zèle infatigable pour le salut du 
peuple. Le génie tutélaire de la France, disent-
ils, l’a encore une fois sauvée des complots des 
médians. Foudroyez ces nouveaux Catilinas 
qui conspirent contre leur patrie; anéantissez 
ces hommes vils et improbes, ces hommes de 
boue, qui, étouffant en eux tout sentiment de 
vertu, se laissent dévorer par la soif de l’or 
corrupteur; que les hommes sans mœurs et 
sans probité soient exclus des fonctions publi¬ 
ques. Ne laissez plus le sort de la République 
dans des mains impures et mercenaires; fai¬ 
sons des Brutus, des Mutius-Scévola, et la pa¬ 
trie défendue par ces hommes incorruptibles 
sera désormais à l’abri des conspirateurs (1). 

(1) P.V., XXXTV, 180-81. Bin, 11 germ.; C. Eg., n° 587 ; J. Sablier, n° 1222. 

[Toul, 3 germ. 71] (1). 
« Citoyens représentants, 

Votre zèle infatigable pour le salut du peu¬ 
ple vous a fait découvrir les nouvelles conju¬ 
rations tramées contre lui ; des scélérats cou¬ 
verts du masque du patriotisme avaient conjuré 
la perte de la République et menacé d’attenter 
à vos vies ; le génie tutélaire de la France l’a 
encore une fois sauvé des complots des mé¬ 
chants. A l’exemple du Sénat de Rome, foudroyez 
ces nouveaux Catilina qui conspirent contre 
leur patrie ; anéantissez ces hommes vils et 
improbes, ces hommes de boue qui étouffent 
en eux tous les sentiments et qui ne conser¬ 
vent que celui de l’ambition et la soif de l’or 
corrupteur. 

Décrétez que, dans ce gouvernement répu¬ 
blicain, la probité et la vertu seront constam¬ 
ment à l’ordre du jour ; que les hommes sans 
mœurs, sans vertu et sans probité soient exclus 
des fonctions publiques ; ne laissez plus le 
sort de la République entre des mains impures 
et mercenaires. Formons des Brutus, des Mutius-
Scævola, et la Patrie, constamment défendue 
par ces hommes forts et incorruptibles, sera à 
l’abri des conspirations des traîtres de l’inté¬ 
rieur et des trames de tous les despotes coalisés 
contre la Liberté et l’Egalité. » 

Roussel (off. mun.), Cordier, P. Bonnier 
(présid.), Poincloux, Chauvenel, Lieget, Laugneaux (ag. nat.), Balland. 

Ils annoncent, dans une seconde adresse, que les premiers essais de leurs concitoyens dans la 
fabrication du salpêtre en ont produit 4.000 livres. 

Mention honorable, insertion au bulletin (2). 
[Toul, s. d. A la Conv .] (3). 

« De nouveaux triomphes vont bientôt con¬ 
solider la Liberté, l’Egalité, la République une 
et indivisible. Nos administrés s’empressent de 
fabriquer de nouvelles matières pour écraser 
les tyrans ; des ateliers s’élèvent dans toutes 
nos commîmes pour la fabrication du salpêtre. 
Les premiers essais se sont faits avec la rapi¬ 
dité de l’éclair et ont produit près de quatre 
mille livres de salpêtre. Le zèle des citoyens est 
inconcevable dans cette partie, tous s’empres¬ 
sent de seconder les préposés à la fabrication, et nous nous hâtons de faire à la Convention 
nationale l’hommage des travaux de nos braves 
sans-culottes qui brûlent tous du désir ardent d’exterminer tous les traîtres et les vils satel¬ 
lites des despotes coalisés. » 

Cordier, Poincloux, Roussel (off. mun.), 
Laugneaux (agent nat.), Bonnier (présid.), 
Chauvenel, M. Poirson, Balland (secrét. greffier), Liéget. 

(1) C 298, pl. 1035, p. 6. 
(2) P.V., XXXTV, 181. J. Sablier, n° 1222; B‘«, 8 germ. et 13 germ. (1er suppl4). 
(3) C 298, pl. 1035, p. 7. 
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